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Les maisons médicales
SOUFFLENT
•••••• Prises en grippe par Maggie De Block,
~ notamment pour leur système de
financement. les voilà presque blanchies
~On les savait dans l'œil du cy- les soins infirmiers et la kinési- decine pour le peuple et le
clone, et dans le nez de Maggie thérapie. PTB.En attendant, depuis
De Block (Open VLD),ministre Cela ne un an et trois mois, un
de la Santé. Lesmaisons médica- veut pas dire moratoire était appliqué
les, au nombre, de 190 dans le que le patient sur les maisons médica-
pays, avai~nt déjà ~ leur ~udget est pieds et poings les, un gel de la situa-
2017gr~ve de,7 .m!lhons d e~ros. liés il peut consulter tian, puisque plus aucune
Un a~~lt avait.ete. deman~e pa~ un autre médecin généraliste ou nouvelle structure dési-
la mInistre, histOIre de decol'U- kiné ailleurs mais dans ce cas il rant appliquer le système
quer le fonctionnement, le fi- n'obtiendra' pas de rembour~e- forfaitaire ne pouvait ouvrir.
nancement et les conditions de ment de la pan de sa mutuelle Eh bien, l'audit a désormais
travail dans ces structures médi- puisque cette dernière paye' été dévoilé. Et il est plutôt de na-
cales de prem..ièreligne ouvertes, déjà, un forfait à la maison médi: ture à blanchir les maisons me-
pour rappel, a tous. cale où le patient est inscrit _ dicales et valider la légitimité du

Essentiellement visé, I~ S'Ifs-pour les soins prêdtés. En revan- système forfaitaire. D'ailleurs, le
tême de financement forfaitaire che, le patient, lui, ne sera Jamais moratoire est levé.
appliqué par la majorité des facturé pour des soins ou consul- "Nous ne boudons pas notre
maisons médicales. tations suivis en maison médi- plaisir et notre fierté d'avoir parti-

cale....C'est "gratuit" (Ou. plutôt, clpé à démontrer la plus-value d'un
c'est l'organisme assureur qui système de financement au forfait
prend tout en charge). à côté d'un système de finance-

C'est donc ce système foriai- ment à ['acte", commente Chris-
taire qui devait être particulière- tophe Cocu, de la Fédération des

., Maisons médicales. le gouverne-
ment screene par 1audit - co":fi~ ment a malgré tout demandé à
par la patronne du SPFSante a l'Inami de revenir dans les 3
KPMG" b.' un ureau connu p~lJr ~on mois avec une série de recom-
lobbytng en faveur de .!,a pnvatisa- mandations pour mieux baliser
!ion des soins de sante, selon Me- le secteur, "ce qui est également

notre demande", doot la FMM.
A.Ca •

LE PRINCIPE: une maison médi-
cale, ancrée localement, ac-
cueille les habitants de la corn·
mune (ou des alentours) où elle
est érigée. Elle leur fait signer
une sorte de contrat, qui engage
le patient à se faire suivre dans la
maison médicale pour les trois
pratiques de première ligne trai·
tées dans toutes les maisons mé-
dicales: la médecine générale,

.'i: ·L'audit
~c.Qmmandé

paf~Maggie De
BloëiloJ! rien

révélé
d'accablant
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Une cabale qui n'avalt4'pas lieu d'être"
BRUXELLES Paulleroy, méde--
cin généraliste. est le fondateur
de la Maison médicale deJette.
Ancrée a •.•cœur de la commune
bruxelloise depuis 1981 (et scin-
dée en d.eux antennes depuis),
eUe traite, chaque année. 4.000
à 5.000patients. l'austérité
budgétaire et la cabale tancée
parMge DeBlockll'encon-
trede$ maisons médkales lui
ont fait aaindre le pire, les con-
c1usionsde l'audit le rassurent.
"Oui, j'QI enVÎsogé que dés sttuc-
tlJracommelll n6tre allaient
ltre œntn1Întes dejermer.1I faut
bien comprendre le cortJCtêre iné-
dit de la SÎtUlItÎfJn·: cm a imposé
un mo1TJtoire owmt mime d'avoir
un audit. La logique llémentaire
veut que, normDlement, ce SDIt
rinvese: d'abord on analyse,en-
suite on corrige sWy a Deu.Id, on
Qparalysé desstruc:ture5. alors
que ron fait face a une pbJurle de
médecins. porce que l'on su•• c-
tl1it:une situation qui, d'après
l'audit n'a pus/leu d'Itre ..•N'en
dlplaise àœrtDins."

Tout n'est pourtant pas rose,
dans ledit audit les critiques dU
syndicat des médecins (l'Ab-
sym), quJ pointent comme mott·
vation première des médecins
actifs en maison médicale wleur
bien-4tre",lié notamment au fai-
ble nombre de gardes 7 "Dans

ma conception, le bietr-«re du
/RfS(JfIneJ médical est loin d"tre
un paramètre bénin. Souholtez-
vous ftR soigné par un méd«in
qui Q le temps de S'OCOJ1HU de
vouS'consCiemment ou /Hlf un
pratlden en bum CUJt 7'

Attention, Paulleroy ne ten-
te pas. d'enchanter fa situation.

"Bien entendu.
il est PQssible
qu'il existe des
dérives DU.sein
des mtJisoi1S
mldiœles. Que
ronsondele
secteur dtms le
but d'améliorer
/es choses, OK.
Mals question-

ner rutiJ~ mime de ces maisons
œsoin de première ligne. qui per-
mettent à des publicS variés, et
parfois précarisés, d'avoir accès
QUX sgins de sonté. ,'est Insensé.
Quont au modèle definonce-
ment. je me réjouis qu:Wsoit
prouvé que le système for/alter;te
IUt.représente pas l'explosion des
coDt$suspectée,com~
ment a la médecine àr«te, en
.$010•••"

Une pratique dé la médecfne
soloque. justement, le médecîn
jettois s'étonne de ne jamais
être sujette l audit, elle.••

A.Ca.
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